
LES AN  TS DIPLOMATIQUES
L’ETA  MENT DES BLANCS SOUDAN

Dar Leonhard Hardıng,

1a in de 1894, la premiere de Peres Blancs prıs le bateau
POUTF Dakar Les Peres voulajent SU1Vre le trajet des Lroupes colonıales
pOUrF aboutir 1 ombouctou, vıille prestigieuse de 1’Islam quı n’avait
etre atteiınte pPar le Sahara. Cle depart qul, dans V’esprit des m1ssıionNaAaLTES,
n avaıt qu un but apostolique, un  (D intense actıvıte polıtique et
devınt meme fa  1l holıtıque.

La nouvelle delımıtation des dıioceses Afrıque du ord

La congregatıon de la Propagande avaıt procede un nouvelle e-
lımıtatıon des jJuridıctions ecclesiastiques Afrique du ord
precısant les lımıtes-nord du vicarıat apostolique du Sahara Certaines
partıes des d10ceses algeriens turent rattachees 1. Cette MNESUTC n etaıt
pPaSsS SA4ans revetir caractere polıtıque ıiımmediat. Le gouvernement
Irancaıs, NO  - consulte, reagıt de Lacon ne ei indignee *, Les reg10Ns
d’Ain-Sefra et du Mzab etajent placees SOUS admıinistration directe et
etajent, - tıtre, consıiderees terrıtoiıre francais. Lies detacher
de l’organısation ecclesiastıique des dioceses exıstants etaıt un  (D ingerence
d’autant plus intolerable GQUC SCS cConsequences pouvaıent mettire
question L’autorite Irancaıse

Le document pontifical ASSTAVd, oufre, malaiıse exıstant OD - Paris
suJjet des Peres Blancs Depuis la mort du cardınal Lavigerie

novembre 1892, CEeUX-C1 etajent depourvus d’une direction A4U.  b VvV1iseeESs
politiques conformes - l’optique gouvernementale. Cette congregation
dans laquelle le tıtulaire du viıcarıat apostolıique du Sahara devaıt

Sacrae Congregationis de Propaganda Fide Decretum (15-7-1893). Texte dans
Chronique trımestrielle de la Socıete des Miıssıonnaıres d’Afrıque, 04 (Alger,
OCL 1894), 508—3509 Selon document, la frontiere du vicarıat apostolique
du Sahara passaıt nord des reg10NSs du Mzab ef d’Ain-Sefra.
2 L’ambassadeur francaıs pres du Saint-Siege presenta les reserves de SO  }

Zouvernement cardınal-secretaire de la Chancellerie d’Etat et fit rFeEMATYUCT
Jue les reg10ns contestees devraıent etre rattachees AauU.  DA dioceses algerıens. Am-
bassadeur francais Vatican Miın. affaıres etrangeres (Rome, 19-4- Archi-
Ves du Ministere des affaıres etrangeres. Correspondance polıtique, Sdaint-Siege,

1116, 1894 (piece 65—66 Nous cıterons CCS archives: Archives
3 Par le concordat le gouvernement francais avaıt mo1ns de possibiılites d’inter-
venır dans la direction des vicarıats apostoliques quc dans celle des dioceses
de France, les dioceses algeriens aıisant partıe integrante du terrıtoire. Cette
question s’averait capıtale ans la nominatıon Au  DE charges ep1iscopales.
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normalement etre cho1s]1, n offraıt plus les garantıes polıtıiques voulues:
elle pouvaıt meme perdre SO  - caractere Irancals et etranger
D la charge de Vvicaiıre apostolique. Cette eventualıte prıt des dimensions
inquıetantes par le decret de la Propagande quı rendaıt possıble, Cn

princıpe, Qu«C des terrıtoires irancals sojent places SOUS L’autorite SpIr1-
tuelle d’un non-Irancaıls. Or, dans le CONtLEXIiE colonı1al de l’eEpoque,
ce possıbılıte etaıt inacceptable

est conire cCe eventualıte quUC le (x0uverneur (seneral de Ll’Algerie
voulaıt TOVOQUCTIT UuUNCcC reaction du gouvernement francaıs. Ht unNne

analyse detaıllee de la sıtuation polıtique apres le decret de 1a Propa-
gande ° eit Jugea insuthisant UUC le gouvernement ftormulät des reserves
aupres du Vatican. auraıt desire obtenır des garantıes sujet du
cho1x des personnes ®. La premiere impulsıon POUT un vaste actıon
diplomatıque etaıt a1Ns1ı donnee. Le miıinıstre des affaires etrangeres
comprit les dangers de la sıtuatıon et, par (}  - representant Vatican,
hit sonder le erraın VUucCcC de pourparlers AVEC la Chancellerie d’Etat
L’ambassadeur repondit:

«I1 seraıt paS impossıble d’obtenir unl  ( solution ... Maiıs retour, 1NOUS
devrions 1NOUS ENSASCT allouer super1eur ecclesiastique unc certaıne

quı constitueraılt, quelque SOr{E, la dotatıon UJUC le droit Canon1que
toujours consıderee le tıtre princıpal d’un patrona 7.»

avaıt donc des possıbılıtes d’arrıver accord NC ome I1
allait les Salsır. Le mıniıstre ESQUISSA UuU1lc strategie eit CIl intorma SO

collegue du Departement des colonıes:
8 seraıt utile, et seraıt peut-etre pas ıimpossıible d’obtenir du Sdaint-Siege

L’assurance JUC le tıtulaıire du viıcarıat du Sahara seraıt toujours cho1s1 parmı
les religieux francals.>

Lie pPr1X - consısterait dans un  (D allocatıon - fournir e prelat.
Le mınıstre demanda A Son collegue S 1  v Ür  ] etaiıt pret charger de Ia
moıiıtie de ce 9 L’autre moıi1tie ayan >  U inscrıte budget de
’ Algerie, egalement interessee - "affaıire:

est qu'on fi+ comprendre Mer Toulotte lors d’une audıence pres du
Ministre des Affaires Etrangeres: « I1 tres 1en COMPpTrI1S YJUuC des interets
superı1eurs 1NOUSs oblıgent desıirer JUC les terrıtoires quı sont places SOUS notre
admıinıstration directe puıissent un Cas relever., Aans avenIır quel-
CONUC, d’une autorite relig1euse etrangere, et qu ı] seraıt des lors souhaıter
qu’ıls sol1ent rattaches Au  V dioceses algeriens.» Min. ambassadeur francaıs
Vatican (Paris, 11-6-1894). Archives Corr. pol., St-Siege, ILLE 1894
(piece 53)

Rapport du SOUVEITNCUFr general de l’Algerie (Alger, 15-11-1  JE Le extie de
rapport na etre retrouve. 11 est faıt allusıon plusieurs reprıSses,

cependant.
Miın. ambassadeur francais Vatican (Paris, 11-6-1894). Archives

Corr. pol., St-Siege, 1117, 15894 (piece 53}
Ambassadeur francais Vatican Min. (Rome, 19-6-1894). Archives E 9

Corr. pol., St-Siege, II 18594 (plece 91—
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«Le faıt que le domaıne dV’action des Peres Blancs s’etend egalement SUTr

des reg10NS ressortissant votire admınıstration parait etablir L’interet JUuUcC le
Ministere des Colonies auraıt, de SO  e} cöte, qQucC Ia combınaıson projetee
püt aboutir s.))

1 le Miınıstre des Colonies entrait dans SCS VUuCS, 11} feraıt proceder Sans

tarder A4Uu  < negoclatıons AVOCC la Curie. Delcasse Iuı repondiıt:
«_]e partage entierement votire manıere de VOIlIr et 198108)  — VIS il convıent

d’agır afı: YJUuC notire polıtıque dans le ord de l’Airıque renconitire pas
d’obstacle de la part de relıg1eux dont l’influence est iındesirable 9.»

On pouvaıt eXxprıimer plus claırement le pomınt de VUuC d’un OUVCI-
nement quı n avaıt paS ENCOTE assure de Lacon definitive la conquete
de L’Quest-Africain !®. Parıs tenaıt donc avant tout - s’assurer la
collaboration voıiıre la loyaute polıtique du super1eur eccles1astı-
quC, quı dans la sıtuatıon donnee etaıt comprehensible SinOonN necessaıiıre.
L/’actıon du vicalre apostolique avaıt necessaırement des repercuss10Ns
politiques. Un titulaire etranger etaıt, des lors, inacceptable, 17/  ue€
des grandes rivalıtes colonıales. Aınsı dessinaıt plan d’actıon
dont l’aboutissement etaıt de grande importance DOUI la France. avaıt
trouve SO  w orıgıne dans la mort de Lavıgerıe ef SC5 CONSEQqUENCES pre-
sumees POUT les eres Blancs et le poste de vicaıre apostolique du Sahara
Par la nouvelle delıimıtatıion des terrıtoires cCe charge ecclesiastıque
avaıt U  p placee centre d’interets polıtiques prononces. La demande
des P  eres Blancs de POUVOILTF <’etablir Soudan, intervenue pendant
l’elaboratiıon de plan d’actıon **, devaıt h:  ater  s l avenement et aıder

le preciser.
avaıt cependant autre aspect de la question quı auraıt
les mılıeux gouvernementaux de Paris: la nouvelle delimitatıon

ecclesiastıque offraıt - 1 Eitat la possibilıte d’intervenir dans 1 admiınıs-
ratıon relig1euse du Sahara et memMe du Soudan 1

Min Mın Col (Paris,7 Archives Nationales section ouftre-
INCT (A  )7 Afrıque VIL, 19299
0  0 Min CGol, Mın (Parıs, 28 Afrıque VI, 1222

Pour ce raıson et dans CcE optique les Peres Blancs s’ empresserent de
le gouvernement SUT leur posıtion dans la question de la nationalıte:

«Nous n’avons jJamaıs pense qu ıl pouvaıt etre autrement.>» 'Toulotte Mın
Col (Paris, 13-8-1894). Soudan X’
11 Le projet de Mgr Toulotte etaıt  Z (0)82018| avant presentatıon officıelle
Ministre des Colonies, le 8-6-18594 Cec1i resulte d’une lettre de L ambassadeur
irancais Vatıcan, dans laquelle celui-cı parle d’une affaıire CONNUC.

Ambassadeur francaıs Vatican Mın Rome, 9-6-1894). Archives
Corr pol., Saint-Siege, LEL 1594 (pıece 39)

«M Jules Cambon signale le partı qucC NOUS pOourr10ns tırer, l’occasıon, de
fait qucC la cC1ırconscrıption du Vicarıat comprendra des terrıtoires relevant

directement de notre autorite. Aınsı NOUS est reservee POUT L’avenir UuUnNCc ralson
d’intervenir dans l’administration relıgıeuse du Sahara et yCNH ”’actiıon
tres efficace SUT la mi1ssıon quı SCT A installee.» Min. Ambassadeur
francais Vatican (Parıs, -7-1 Archives Corr. pol., St-Siege, HZ
1894 (pıece 250—251).
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IT Le plan des Peres Blancs
Quand les Peres Blancs, de L’annee 1894, manıfesterent

L’intention de penetrer - "©interjeur de l Afrıque Occidentale, cet objectif
paru pas DNOUVCAaAU. Deux CaAaraVanesS avaıjent -  o essaye d’atteindre

Ia V1 de 10ombouctou Par le Sahara, Samnıs reussir cependant !3.
Depuis lors, Ia sıtuatıon polıtique avaıt change; les LTOUDES coloniales
irancalses avaıent pr1S 10ombouctou 1893; la conquete totale du
Soudan s’annoncaıt prochaıne. L’acces de la boucle du Niger etaıt
devenu possıible POUTC quı su1vaıt le chemin des LrOouUpeES colonıiales.

Mer 1 oulotte, vicaılıre apostolique du Sahara et du Soudan 14 voulant
profiter de cet etat de choses POUT CNVOYCT les premiers mı1ssıonNNaAILreES
dans paYy5S, demanda offciellement autorisatıon et soutien SOU-
vernement francais !® Sans ce aıde morale et materielle SO  - projet
etaiıt irrealısable, VUuCcCcS les dıstances enormes, les condiıtions clımatıques
e la sıtuation polıtique du pPayS Aussı proposa-t-ıl SO  - projet des termes
d’un patrıotisme dıstingue, seul angage pouvant AappUuycCr emande
Selon SCS paroles, le but de L’activite missionnaire Soudan devaıt
etre de «facıliter |’ceuvre de Ia conquete u pretant SO  w} pacıfıque
SCCOUTS>» et de «travaıller par le Sud - la penetration du Sahara !®

I7T Les ınterets da ZS0OUVErTNEMENL Jrancais
Ce projJet fut accueıllı Par le gouvernement AVEC quelque hesıtatıion.

Dans la sıtuation concrete l avaıt un  (D grande portee polıtique: L’exten-
S10N du champ d’actıon des P  eres Blancs depuls L Algerıe, iravers le
Sahara ]Jusque ans oOufe la vall  ee du Niger pouvaıt SErVIr les interets
de la France, - condıtion qu«c CcE congregation relıgı1euse gardät SOIl
caractere francaıs. Or, la mort de leur fondateur et le recent decret de
Ia Propagande avaıent alerte les miıilieux gouvernementaux. La premiere
reaction de Parıs fut donc d’informer le OUVETITNCUFFC Grodet. premier
OUVETNCUTFC cıvıl du Soudan, ei le OUVEINCUTFC general de l’Algerie,

ules Gambon, de la demande des Peres Blancs La reponse de
Grodet fut negatıve 1

La premiere, partıe d’Quargla decembre 1875, avaıt o  U massacree
janvıer 1876, E1-Moksa; le meme SOTT etaıt Su par la deuxieme, decembre
18581
14 Le vicarıat apostolique du Sahara ei du Soudan fut eriıge par decret de la
Propagande du 14- 12 S90

Megr Toulotte refere plan de penetration du cardınal Lavıgerie, rendu
L possible Par l’avance des troupes. demande des gratults POUFr sSC5$5

mı1ıssionNNaAaILrTES ef LTAaSSUuTrTe le gouvernement du patrıotisme de SCS collaborateurs.

iıbıdem
Toulotte Min Col (Parıs, 8-6-1894). Soudan X’
17 «J’ai l’honneur de VOUS repondre, outfe franchise, qu«c Je VO1S pas quels
SEr V1iCces les Peres Blancs rendraijent Gouvernement de ce Colonie. ils
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Le mınıstre des colonies, Delcasse, tout en partageant ce facon de
voir !® avaıt dA rendre au  e arguments de So  w collegue du Quai
d’Orsay Gelui-cı, entre-temps, avaıt PTI1S posıtıon POUT L’installation
d’une mıssıon catholique Soudan, qucC cela s’imposaıt polıtı-
quement. Le OUVEINCUTC general de l’Algerie avaıt sıgnale QUuC ınstal-
latıon des Peres Blancs Tombouctou et Soudan auraıt de grands
avantages pOUT la France et urtout POUT l’Algerıe:

«11 ımporte qu«C le gouvernement favorise le projet des Peres Blancs. Les
populatıons quı habitent Tombouctou qu1ı ont des relatıons commercıales
VEOCC ce reg1ıo0n, sont les memes YJUC celles quı irequentent 19{08 postes de
L’extreme SUu: algerıen, et linteret de nofre dominatıon dans le Sahara exıge
UJUC 110 US aldıons LOut quı peut developper, SOUS notre egıde, les COM-
munıcatıons et les C()I‘I'CSPOI]d3.HCCS travers du grand desert. Je doute
pPaAS quc S1 les memes mı1ssıionNNaAaILrES trouvent J ombouctou, Quargla et

Golea. l s’etablisse plus aisement des lıens enftre leurs ma1sons, qu«c
S1 elles etajıent entre des ma1ıns differentes. 1E Cro1Ss donc devoiır appeler voire
attention SUTr le cot: de la question dont 110 US entretenu notre ambassadeur

Rome. et ] estime QJuUC notre influence dans l’Afrıque du Nord pourrait
que grandır par etablissement des Peres Blancs dans la vallee du Niıger 1  ‚»

CCS ralsons d’ordre polıtique, Cambon ajouta CI1ICOTC uULlc ar-

UJUC SUT la plus grande adaptatıon des Peres Blancs ravaıl
milıeu musulman 2 Cette lettre exprıimaıt unNnc double optıon: elle prıt
posıtıon POUT etabhlıssement d’une mM1sSs10N Soudan et elle

pourraıent quc«c 110US creer des difficultes, Carl, n ayant unn de Tanspor
et de construction, ıls reclameront POUI leurs etablissements materiel
quı SCIa POUL NOUS un SOUTCE de nouvelles depenses et entrainera des retards
ans Linstallation de NS officiers et de NOS fonctionnaıires, eja CProuVves par
le climat Les Peres du St-Esprit constituent deja pO 1NOUS 18881 lourde
charge e{ ıls rendent pas de ServV1ICESs appreciables. Ils n ont poınt aCquıs la
moindre influence dans le pPay>.>» Gouverneur Soudan Mın Col (Kayes, 30-8-
1894 Soudan X,

Dans reponse Grodet, l Iu1 avaıt conhe qu ıl n auraıt pas insıste S1 le
Departement de ”Exterieur n etait pas intervenu. Älin. Col (so0uverneur Soudan
(Paris, 175  S Soudan X) Dans reponse Mer Toulotte,
ı1 avaıt pourtan remarque: «Le projet dont VOUS m ’ entretenez paraiıt meriıter
oute l’attention et la sympathie de IN0O  } departement quı seraıt heureux de
POUVOLr tacılıter le SUCCES.» Min Col Toulotte Paris, 30-6-1894). Archives
de la Maison generalice des Peres Blancs, Rome ‚88 «Autorites cıvyıles».

Gouverneur general Algeriıe Min (Alger, 4-7-1894). Afrıque
VE 122a

«Pour moO1, ]e saurals Lrop AaPPTOUVEL les intentions manıfestees par Mer
Toulotte. Les Peres Blancs ont deja de nombreuses relatıons VEC le Sahara:
ıls sont COMNMNUS des populatiıons nomades:;: ils ont >“  U Crees POUT elles: leur
Costume, leurs regles, le caractere partıculıer de leur ordre quı s’abstient de oute
propagande, maıs quı des ma1ısons hospitalieres A4UuU  DE malades et au  <

vVoyageurs, leur donne un  (D grande autoriıte morale SUT les indigenes et ils ont
>“  D] souvent POU mO1 des auxıliaires precıieuxX.>» OuUuverneur eneral Algerıe
Min (Alger, 4-7-1894). Afrıque VIL,; 19924
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POUT L’attribution de terrıtoire au  DE P  eres Blancs Eille fut decisive
PDOUTI la posıtıon UUC le gouvernement adopta dans la question

Un autre acteur avaıt PT1S de l ımportance dıff  eren: opposaı les
Peres Blancs AauUX Peres du Saınt Ksprit les deux reclamant le terrıtoire
de J1 0ombouctou Cambon faveur des Peres Blancs.
d qQUC, dans SO  = optıque algerienne, leur Algerie,
Tunisie, Sahara et Sud du gran desert pouvaıt YUUC SCIVIT les
plans polıtıques de la France et contribuer Ll’unithication des P OSSCSS1ONS
coloniales Irancalses

Le Miınistre des Affaires Etrangeres rallıa CcE Ooptıque et
recommanda 10}  - tour L’attrıbution du Soudan Au  < Peres Blancs
ENVISAaSCAa INECINE de taire intervenır SO  - ambassadeur AUDTCS du St Siege

leur faveur, d’autant plus UUC le Secretaire d’Eitat du Vatican, le
cardınal ampolla, penchait lu1 U:  r VOTITS CS solution NSe rFangscr
de SO  = cote pourraı eventuellement rendre SE IGE” AaVCIlIT:

La 3008 reactiıon de Paris la demande formulee Par les eres
Blancs avaıt donc revele les ıintereits fort divers des differentes partıes
Les nter:  ets irancaıs reclamaıent un  'a' delımıtatıion des fontieres dio-

enire l Algerie et le Sahara conforme Au  D& interets polıtıques
de Ia France., s10)  w droit de regard et "intervention et SCS VUu€cS

polıtiques ensemble ıls exıgealent ensuıte uUNlc clause nationale, de
sorte qu«Cc le SUPCT1CUFF eccles1astique du Vicarıat Apostolique du Sahara
et du Soudan so1t LOU]JOUTFS de natıionalıte irancaise la France POUVaIt
tolerer qQu«C polıtique So1t contrarıee eventuellement DAr eccles1iastı-
qu« appartenant un  ( natıon etrangere Cette eventualıte s’etaıt POUT-
tant revelee possıible la su1te du document de I9 Propagande Fi-

AA Un decret du 14-S1890 avaıt delımıte le NOUVCAaU Vıcarıat apostolique du
Sahara et Soudan. Son interpretatıion pretaıt cependant CQUIVOYUC., 1L’am-
bassadeur de la France Vatican rendıt cCompte d’une visıte de Megr Toulotte

Saint-Siege Ile auraıt POUL but de sollicıter le soutiıen de Rome POUT
un  (D 155100 des Peres Blancs 1 0ombouctou Le prefet de la Propagande
seraıt entre dans les VUucS de Mgr Toulotte Ambassadeur {rancals Vatıcan
Min Rome, 1894 Archives Corr pol St S1ege, 1117 1894
(pıece 39) CcE CDOQUC, les Peres du Esprıit avaıecnt -  o deux postes
de 155107 Soudan ıta et Dınguira I1Is s occupaıent outre, de
l’höpıtal militaire de Kayes

Une lettre adressee par le Qualil d’Ursay Minıiıstre des Colonies rend compte
des pourparlers de Megr J1 oulotte T mr C le Vatican est alors qu«cC le Miniıstre de
1 Exterieur parle un intervention eventuelle de SO  — representant intervention
Qu1 dependrait de la partıcıpatıon du Ministere des Colonies L’allocatıon A

fournir V1ICaITre apostolıque Min Min Col (Paris, 21 1894
Afrıque VI 122a

La question fut finalement tranchee Par decret de la Propagande date
du septembre 1894 attrıbuant Oufe la vallee du Nıger vicarıat apostoli-
GQucC du Sahara Texte dans Ghronique trımestrielle de Ia Socıete des Miıssı0n-
aıres Afrıque, 64 (Alger, oct 1894 509
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nalement, les interets {Tancals demandaıent qu«c la diırection du ravaıl
mıssıonNNAaILTE dans la nouvelle Colonie soıt conhee Aau.  e Peres Blancs,
collaborateurs COM1MNUS et M1eUX adaptes.

Les WISCES du UVatıcan

Les interets du Vatıcan exıigealent pareillement un delimıtation
diocesaine contorme A4U.  DE objectifs de ‘Eglise et, d’autre part, L’envo1
prochaın de missıonnalres dans le Soudan francaıs. Les deux questions

pouvaıent regler qu«c d’accord AVCC la France, detentrıice du POUVOILF
dans les terrıtoires question. Maıiıs POUI pOourvoir MI1eUX OD SCS iınterets
PFrODFICS, le Vatıcan pouvaıt CX GT:GOT: un pression SUuT7 la France VU:  (D

de certaıines CONCESSIONS quı facıliteraijent L’actıon mıssıonNnNalLreE. Que le
Vatıcan, dans ce sıtuatıon, aıt majore SCS eXigenCES POUT obtenır des
Concess10ns plus larges du gouvernement {rancaıs, est unNnc hypoth6se, qu1ı

OUTITA, cependant, etre prouvee QUC le Jour OUu les archıves du Vatican
seront accessibles publıic.

Ce quı apparaıt €es aujourd hu!i, est un  (D diplomatie brillante de la
Chancellerie d’Etat de Leon 1888 OUTr la question de la natıonalıte
du vicaıre apostolique du Sahara et du Soudan, le Vatıcan fit SAaVOlLr O
’ ambassadeur francals qu un arrangement seraıt possible; Rome seraıt
pret conformer au  X desırs du gouvernement irancaıs S1 celu1-cı
s engageaıt souteniır l’activite du titulaire question. Pratiquement,
ela revenaıt A exıger l’autorisation z  tablır UuUNCcC M1iSSION Soudan ef
d’autre part, L’affectation d’une alıde financiere rendant le ravaıl m1S-
s1onNNaAaILTE possıble. Rome entendaıiıt par la SUTLIOU ”’octro1 d’une allocation
annuelle de francs Vicalre apostolique, equıvalant
montant attrıbue Au  X evEques de France Z etaıt la le pr1X demande
Par ome echange d’un COMproMm1s dans les questions de nomınatıon
au  e charges ecclesiastıques. Parıs etaıt pret le DOUT sauvegarder
SCS interets dans CCS reg10ns de l’Afrıque S L’Algerie et le Soudan, les
premiers interesses, repartırent la arge enire CH  6 2

Ambassadeur {rancaıls Vatican Min Rome, =g= Archives E 9
Corr pol., St-Siege, 1118, 1894 (piece 101—102).
25 est noter qu«c Delcasse S1 totalement change d’avis qu ı demanda
meme OUVEINCUL du Soudan de «decharger la miı1ssıon de SCS depenses ans
uUune certaıne Min. Col Gouverneur Soudan (Parıs, 3-11-18  JE
N Soudan D Autre taıt signılıcatıl: le OUVEINCUL du Soudan,
apres reception de la lettre miıniısterielle Iu1 expliquant l’arriıere-plan polıtıque
de Ll’initiative des Peres Blancs, accorda projet des Peres, heu des
5.000, demandes pPar le Minıiıstre. Le revirement est considerable, depuls le ]Jour
Ou il s’etait oOppose etablissement d’une 1SsS10N POUT des ralısons financieres.

Gouverneur Soudan Min. Ciol €pe  che telegraphiee (Kayes, 13-11-1  IS
ANSOM, Soudan Mın. Mın Col (Paris, 23-1-1895).
Afrique VI,; 1531
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Les nNEZOCLALLONS
Apres S €  tre assure "accord de l’Algerie et du Soudan, le Quai

d’Orsay put donc charger L’ambassadeur Vatıiıcan de COINMENCET les
pourparlers:

«La question Lrouvant alnsı reglee, qu1ı 110 US5 9 point de
VUuC financier, e VOUS prıe d’engager des present aupres de la Chancellerie
pontiLcale, les negociations utiles, VU  (D de "accord tormel quc NOUS desirons
conclure. 11 est 1l1en entendu, d’ailleurs, quc L’attribution du traıtement de

000 dont 11 s’agit, est subordonnee la conclusıon d’un arrangement quı
seraıt constate par ecrıt, SOUS la forme Qu«c VOUS Jugeriez la plus convenable,
ef Par lequel la C(lour de Rome s engagerait jJamaıs OINIMNET vicarıat du
Sahara qu un ecclesiastıque Iirancaıs &’  ‚»

Le but et les condıtions de ”accord i conclure sont claırement Indıques.
Parıis entendaiıt bien permetire et f{avoriser Iıinstallation m1ss10N-
naıre qu«c S1 la question de la natıiıonalıte avaıt trouve un  (D solution
satisfaisante.

Ce pomint de VUuCcC manıfteste CI1ICOTC plus neitement dans un Pro
Memeoria, transmıs cardınal ampolla:

«La Sacree Congregation de la Propagande yan definitivement regle la
question relatıve AU.  SE ımıtes du Vicarıat Apostolique du Sahara quı trouve
COMPTIS tout entier dans la sphere ‘ iıniluence francaise, le Gouvernement de la
Republique pense qu'ıl Iu1ı appartenaıt de prendre Iinitiative de [}
destineges AaSssSsurer le developpement reguliıer des m1SsS10Ns catholiques etablies
dans CCS vastes terrıtoires. seraıt dıspose, POUFTFr part, garantır le versement
une allocation annuelle de Vicariat Apostolique du Sahara, ans
le Cas Ou le Saint-Siege, ntirant u1-meme ans GE VUCS, s’engagerait de SO  }
cote jamaıs placer la tete de Vicarıat qu'un ecclesiastıque francaıs.
L’Ambassade de la Republique est autorisee entrer €es present POUT-
parlers V G la Chancellerie pontihicale VU  ( d’arrıver un arrangement quı
devraıt etre constate pPar ecrit dans la forme qu1ı paraitraıt la plus convenable e  »

Parıs declare pret - contribuer developpement regulier des MmM1s-
S10NS catholiques. Cette tormulation dSu permettaıt des interpretations
fort diverses pouvant meme er jJusqu a unl  (D totale maınmıse SUT
l oeuvre mıssı1onnaıre. D’autre part, la contrıbution de Paris etaıt soumıse
- la sıgnature prealable par le Vatican du Ontirat propose. Son pomint
saıllant etaıt l’engagement requUIS de la part de ome «a jJamaıs
placer - la tete de Vicariat qu' un ecclesiastique irancals». ILa portee
politique et le caractere definitif de cet engagemen exprimaıent bıen
les Uu«cSs du gouvernement; mais cela montraiıt egalement le MAaNquU«C de
SeNs dıplomatique des contractants Irancais quı croyaıent serjieusement
quc ome accepteraıt de telles conditions.

Min. Ambassadeur irancaıls Vatıcan (Paris, 23-1-1895). Archives
E D Corr pol., St-Siege, 1119, 18595 (piece 70—71).
Copie fut adressee Ministre des Colonies. Mın Min Col (Paris,

21-2-1895). N: Afrique VIL, 131
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OUuUr bien CCS negoc1ati0Ns, le mınıstre des affaıres etrangeres,
OUSSC Par SO ambassadeur Vatican demanda SonN collegue du
departement des Colonies de pas retarder le depart des INn
IN1S5S510111NaAa1I1es depart immediat loın de za88  X pourparlers
entamer facıiliterait plutöt L’avenement qu1 pourraı faire
evıter interventıion de la Propagande dans les debats

Cette demarche basaıt SUuT un malentendu S3 elle decourvrit pas
POUTL autant Vl’arriere--plan polıtique du Quai d’Orsay. La COIMN-

bınalson, cependant, devaıt pPas aboutir.
Une deuxieme INCSUTE avaıt U  SQ POUFTF pasS Nn les pourparlers

Mer Toulotte avaıt LENOTICE conduire personnellement la premiere
de IN1ISSIONNAaITES Ce VOyaSCc fut declare «de sımple 1ECONNAalsS-

SAdl1cCe>» «d exploration» 1

Malgre CCS precautions de la part du gouvernement de la part
des P  eres Blancs les pourparlers ont pas conduıt resultat attendu
€es la TCINISC du document le Secretaire d’Etat le cardınal Rampolla,
hit part de SCS doutes PTODOS de l’engagement definitit eme unc
certaıne EXGIGEE Par l ambassadeur put ven etourner 17 Ce

«11 semble qQUC les Peres designes POUI la 1551011 de Tombouctou auraıent
grand interet metitre roufe le plus tOt possıble, et l est ceraındre
ajournement fournisse prefet de la Propagande prefexte POUTL inter-

ans les pourparlers quc 110 US entames NC le Secretaire d’Etat
Cles pourparlers dojvent un Caracftere conhtidentiel et iıls comportent 1Ne-
vitablement quelque lenteur.» Ambassadeur francais Vatıican Mın
(Rome, 11 Archives Clorr pol St Siege, 1118 1594 (piece
203—204)

Min a Mın Col (Paris, 25 14 1894 Afrique VI 122a
ol Le Minıiıstre des Colonies n avaıt jJamaıs Lıntention de retarder le depart
des CTIES; al L’avaıt du reste, B' d 25 decembre 1894 Le depart etiaı donc
immınent Mın Col Min (Paris, 13 12 1894 Aifrıque VI
122a
32 Hacquard Mın Col (Parıiıs, 11 1894 Soudan Ius
clairement CI1ICOTC lettre depute Francois Deloncle «Au de L’ete
dernier, Mer Toulotte voulaıt rendre SUurx le Nıger, tablır le
IN1ISSIONNALTE: ans cCe partıe CENCOTEC INOCCUDECEC de jurıdıction spırıtuelle
Aujourd hul, l TENONCE des quest10ns pendantes entftre le gouvernement
et la Propagande et POUTF eviter de Avant “etre CI1SCC vicarıat
apostolique, l est NECCSSAalIIC qu«c la 155107 du Soudan aıt pr15 certaın
developpement et provısoırement elle est admıiınistree Par Mer Toulotte les
IMN1SSIONNALTES 11 CNVOILC, dependent de Iu1 et Ont AUCUNC sıtuafıon otficıelle

AV1S VIS du gouvernement 111 VIS V1S de la Propagande.» Hacquard
Francois Deloncle (Paris, 8! Soudan

« ] al faıt aussıtot observer IN0O  } emınent iınterlocuteur JuC le Gouvernement
de la Republique pouVvaıt X preter pecunı1aıre un
instıtution dont le caractere national seraıt pas nettement etablı et ] Iun
al pas ache qUu«cC J’attriıbution de 1 ’allocation de 01018 etiaı strıctement
subordonnee la conclusıon d’un arrangement QqUuı devraıt ire constate par
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YJUC le Miniıstre de I’E#térieur avaıt craınt, realisa: le cardınal Le-
döchowski, prefet de la Propagande, mela de l’affaire et la fit echouer

refusant accord tormel. Ia Propagande, dıt-ıl, seraıt tres reticente
devant des engagements perpetuels 3i OUr SAaUVer l’affaire et les interets
du Vatıcan ımplıques elle. le cardınal Rampolla pPIODOSA COMpromı1s

gouvernement francaıs: lieu d’insister SUT accord formel,
pourraıt obtenir, de facto, le meme resultat accordant l’allocation
prevısee vicaıre apostolique AaUSsSI longtemps JUuC celu1-cı seraıt de
natıonalıte francaise. Dans Cas, la Propagande, certaınement, CON-
descendrait touJours Au  < desirs du gouvernement D

Cette decision romaıne etaıt chef-d’oeuvre de poliıtique eccles1iasti-
QUC, attentive OD ftaire ]ouer les interets des partıes contractantes:;: ome
n avaıt pPasS beaucoup 1 perdre, alors YJUC POUT la France SO  ® iniluence
ei posıtion incontestees Afrıque du ord rısqualient ’etre m1ses

jJeu est POUT cela GQUuUC Paris cCoOnNtientia pPas LOut de suılte de
la solutıon adoptee par ome eut CNCOTC un  (D remise d’un deuxieme
document, d’une "note coniidentielle”, transmıse Par le Ministre des
Atfaires Etrangeres Nonce Apostolique - Parıs, le
D INarTrs 895 D} Maıis apres ce demarche, L’affaire semble etre tO-
talement tombee dans L’oublı 37. Paris avaıt, Sanmnıs doute, COMPTIS le partı

tiırer du taıt UUC SCS maıns n avaijent pas >“  D} lıees POUT touJjours. Du
reste, SCS Visees avaıjent >  SM realısees, SiInOon droit, du MoOo1Ns taıt

OT L’etablissement de [a M1SS107

Apres C655 actıyıtes diplomatiques dıverses, Couronnees d’un SUCCES
inegal, uUNC chose etait certaıne: apres aVOIlr semble etre jouet entre
deux partıes pulssantes, L coeuvre mi1issıonnaire l’emportait. Les premiers
Peres Blancs quıitterent Marseılle fin decembre 1894 et arrıyverent
destination tro1ıs MmMoO1s plus tard; le 1er avrıl 1895, ils fonderent la
premiere m1ıssıon SCZOU, le maı ils entrerent dans la vılle de
JT ombouctou.
ecrıt et Par lequel la Cour de Rome s engagerait definitivement Je jJamaıs
choisir le vicaire apostolique du Sahara dehors des ecclesiastiques francaıls.»
Ambassadeur irancais Vatican Min (Rome, 8-2-1895) Archives Ä
Corr. pol., St-Siege, 1119, 1895 (piece 130—1833).

Ambassadeur francais Vatican Min (Rome, 5-3-1895). Archives B
Corr. pol., St-Siege, L1I19:; 1895 (piece 198—199).

iıbıdem
Min. Ambassadeur {rancais Vatican (Parıs, 8-4-1895). Archıves

Corr. pol., St-Siege, 1119, 1895 (p]ıece 313)
7 Du mMO01NS, les Archives du Ministere des Affaires Etrangeres, Correspondancepolitique, Saint-Siege, et les Archives Nationales, Section Outre-Mer, n en
parlent-eiles plus.
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Le Vvicaıre apostolıque, Mgr T oulotte, les rejo1gniıt par la deuxieme
9 de l’annee 1896 Paris resta hid  ele SC5 engagemen(tS;

plus de L’allocation accordee Vvicaire apostolique, SSUTa meme  Z
le transport des m1issıonNNAaILTES jJusqu a Dakar Ou iıls furent PTr1S arge
par les autorıtes colonıales ocales

Ce n  est qu en 900 qu une lettre miıniısterielle changea le systeme
transtormant L’allocation du chef de miss1ıon unNnec subvention scolaıre
soumıiıse - des conditions de contröle bıen dehinies. S motıivatıon de ce
decisıon etaıt cependant sıgnılıcatıve: <Lies missionnaıres .
preoccupent paAS suffisamment de les connaı1ıssances pratiques
pouvant ServVIr la au de la colonisatıon irancaiıse S  ».

Le (Gouvernement pesaıt donc les SeErvVıCces rendus par les peres
echange des subventions donnees. A  etaıt la la consequence naturelle ef
necessaıre du marchandage auquel Rome et 1a Societe des Peres Blancs
avaıent CTUu devoır donner leur consentement.

Gonclusion
Dans le CONLEXIE colon1al, oute iınıtıatıve miıissıonnNaıre revetit necessal-

rement caractere polıtique. Lies pU1ssances colonı:ales veıillajent
Jalousement SUuT: outfe influence s exercant dans leurs DOSSESSLONS. Tout
Europeen etaıt consıdere., par es auUssı bıen YUUC pPar 1a populatıon
autochtone, pErSOoNNASC polıtique. L’epoque des grandes
rıyalıtes colonıales exıgeaıt pareılle attıtude. Les mıssı1ıonNNAILTES et leur
UV subırent le CONLFrECOUP: ils dependaient bon e  ore mal gre des
bonnes disposiıt1ons des PU1ssancCes europeennes. Sans leur autorıisatıion eft
leur appuı un  (D actıvıte apostolıique etaıt pratıquement impossı1ıble. {[)Y’autre
part, le gouvernement colonı1al essayaıt de SETrVIT des missı1ionNNaAITES et
de leur presence OYCNO d’influence POUT consolıder domiınatıon
polıtique. Dans ce optique, les peres devaıent realıser la Conquele
morale des SCNS, Ia conquete du OTA Par la plus ENCOTC GucCc par la
dependance du SCCOUTS gouvernemental l euvre mı1ıssıonnaılre eut necessai-
rement un ımension polıtique.

Cle PaASsSasSc du plan spirıtuel la realıte polıtıque ht dans la mM1sSs108
du Soudan des avant SO  - etabliıssement. Son seul projet avaıt donn:  (  E
L’occasıon Mınistre des Affaires Etrangeres de concretiser ur plan
d’action. L’inquietude du gouvernement sujet d’un developpement
polıtique possible de la Societe des P  eres Blancs avaıt -  o >“  p augmentee
par decret de la Propagande quı pouvaıt etre OUr de Consequences.
Un plan polıtique dessina POUT reagır contre CcE eventualıte, lorsque
urvınt la demande des eres Blancs Eille dut subır les CONsEQUENCES de
CC sıtuatıion: elle tut agreee qu elle pouvaıt rendre service AU  <

38 Min Col duperieur des Peres Blancs (Parıs, 29-10-1900). AÄArchives de la
Maison Greneralice des Peres Blancs, Rome, 11 A7 «Autorites cıyıles».
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VISCES politiques du Gouvernement. S] la nouvelle mission recut meme
le soutıen financıer de la pulssance colonıiale, c’etaıt POUT AaVOI1T OyYCN
de pression sur Rome et un possıbilıte "intervention dans GE& actıvıte
mıssıonnaIre. La France donna SO  ; accord et SU:  - appu - la mı1ıssıon du
Soudan pPar calcul polıtique, 110  - Pas par interet relıgıeux quelconque.Or Rome, tout connaıssant CCS condıtions, donna SOM consentement.

On s’attendrait O - VOIr l’attıtude du Vatican marquee nettement pPar des
preoccupations religiEeuses. n en etaıt paSs a1nNsı. Le Vatican etaıt
devenu, Iu1 aussı, 19301° pulssance politique. Le decret du 5-7-1893 n etaıt
pas SaDns arrıere-pensee polıtique, meme o’11 est CHCUTe difficile, OD - L’heure
actuelle, d’en definir la Visee exacte. La pensee de pPOuvoir EAFGTIGEFr une
certaıne pression SUur la France VUuC d’une implantatıion mi1ssionnaire
dans les nouvelles colonies, n etaiıt certes paS etrangere L’elaboration
du decret.

L’ambition polıtique du Saint-Siege etaıt plus nettement visıble dans
"accord pratıque SUrTr la clause de natıonalıte: ome taıt SCS
aV SAalls tenır compte du faıt UJUC par marchandage L’activite
miıissıonnaIlre fut SOUMISE., de droıit, Ia surveıllance et A4U  e directives du
gouvernement colonial. Vısıblement, le Vatican attache plus d’1mpor-
tance l’appu! financier de Pariıs.

Cette attıtude s’explique par les necessites politiques, MmMals Aaussı pPar la
mentalıte et la cConception theologique de l’epoque: Rome et l’Eglise
general voyaıent dans L oeuvre mıissıoNNaALTE un  (D tä de 1' Etat
et de ]’Eglise; l’Eglise avaıt le droit d’associer le POUVOILTF cıvıl - SOI
ravaıl apostolique; conception rejetee definitivement par le NC-
ment francais quelques annees plus tard Maıs -  u avant la 101 de
separatıon de l’Eglise et de l’Etat, Ia collaboration entre les deux parte-nalıres avaıt Cesse, 1O  — pas l’initiative de Rome, ma1s b ce de Paris.
Le tort du Vatican avaıt >O  U de pPaS comprendre les S18NES du LEMPS
et d’avoir voulu SerVIr de L’Etat POUT realiser SO  w} PTODTIE objectif. Or
’ Etat francals etaıt jJustement preoccupe de s’affranchir de Outfe influence
de l’Eglise. Nı le Vatıcan, nı les Peres Blancs n ont COMPTIS la gravıte du
contflit quı s’annoncait. Ils ont continue - CNSCI leur actıvıte mM1sSsS10N-
naıre sous-estimant 8 neutralı:te quiı cherchaijit. Clette attiıtude

gouvernement.
portaıt elle les ETMES d’un conflit inevıtable entire Ia m1issıon et le

252


